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Et la/rtmV/c injuste mira une fin funeste.

^^fifioms emm im'quœ dirœ siint consvmma-

;,,.Au milieu des calamités iniiombr^blefi
qu; affligent et percent d'un glaive le cœur
sibpndelaVictJme, Pie IX est «aime, et son
malterable sérénité qui contraste avec les
événements accomplis, ou à la veille de
saccomplir, étonne les esprits vnWires
^Is ne se rappellent donc pas que le captif
de :Napoleon 1er avait l'âme plus traiiqm^lle,
Je front plus serein, la conscience plus
calme que son oréolier imn^irioi . \u ^\J\^^^

7.r Z' i"^'*' ^^«i«n«re,ies droits de l'Eglise,
est sorti de Fontainebleau avec un aS^rois-
«ement de prestige et de gloire, et l'hommeqm faisait trembler l'Europe était heureuv,
de recevoir les consolations religieuses i\l
«on Auguste Victime. Fasse le Ciel, M f'
,ïj;8se le Ciel que celui qui préside ^ujou;:d hui mix destinées de la France CatlioLuo
ne médite pasim jour, lui ausiU, sur quelque
irocher solitaire, au milieu de rAtlanticiue
cette grande vérité qu'il semble mécon-
naître :qu',l est plus facile de renverser le*murs hérisses de canons de Sébastopol, de
Planter le drapeau de France sur la tour de
JMalafcoft, de rompre et de briser les birnes
autrichiennes à Magenta et à 8olforino qu("^
detriompher de la conscience humaine. ^Et
JJens expmjnahit pro te inwucos hio!^:'

.'-' ""i * «T^xaix ae i (Jiriise, combat-
tue dîms ses dogmes, calomniée dans ses
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